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Vincennes, le 21/05/2007
Chers amis

Le SNEMG a maintenant 1 an. Nous avons parcouru beaucoup de chemin en 1 an, et au fur et à 
mesure que nous avançons, nous prenons conscience de la distance encore à parcourir.

La problématique a changé de nature.  Elle n’est  plus de revendiquer  l’existence d’une médecine 
générale reconnue au sein de l’université, elle est maintenant de savoir quand, comment et à quelles 
échéances  elle  y  sera  installée.  Ce  changement  profond  est  survenu  grâce  au  mouvement  de 
l’automne  dernier  a  fait  prendre  conscience  aux  tutelles  et  à  l’Université  que  les  généralistes 
enseignants  n’accepteraient  plus  de  continuer  dans  les  conditions  qu’ils  subissaient.  Cela  a  été 
possible grâce aux collaborations élaborées avec les internes, les étudiants, les jeunes médecins, les 
syndicats professionnels et les internistes du conseil national des universités (CNU). 

C’est dans cette voie que nous devons poursuivre avec les nouvelles tutelles. Notre revendication a 
permis en une année de construire le socle qui  permettra qu’ensemble nous concrétisions le fait 
généraliste dans l’université médicale et la reconnaissance des généralistes enseignants. 

1/ Les Enseignants Cliniciens Ambulatoires (ECA)
Les missions officielles de la haute administration ont reconnu le rôle essentiel des ECA. Une des 
missions à laquelle nous avons participé a identifié les mesures qui permettraient un paiement régulier 
et rapide des honoraires pédagogiques. Le ministère a promis une revalorisation pour 2008. 
Nous sommes maintenant dans la revendication de mise en œuvre de ces mesures, avant d’aborder 
le problème du statut.
Quant au 2ème cycle, nous avons obtenu les promesses de mise en œuvre du stage d’externat, de 
rémunération, de formation, aboutissant à la situation… où rien ne se passe. Il nous est demandé de 
nous  débrouiller  pour  mettre  en  place  sans  moyen  un  stage  nouveau  et  compliqué.  Nous 
revendiquons  notre  responsabilité  dans  ce  stage en ambulatoire  pour  lequel  il  est  exclu  que  les 
hospitalo universitaires prennent des décisions sans l’aval des départements de médecine générale 
(DUMG). Mais nous ne pourrons pas faire sans nomination d’enseignants généralistes.

2/ La Filière Universitaire de Médecine Générale(FUMG)
Nous avons négocié la mise en œuvre de statuts transitoires permettant la nomination de personnels 
de la FUMG dès la rentrée prochaine, ce qui est une avancée considérable. Le décret négocié a été 
validé  par  tous les ministères et  il  actuellement  soumis  au conseil  d’état.  Nous  avons obtenu  la 
nomination effective des 20 chefs de clinique après beaucoup d’efforts. Ces statuts doivent permettre 
la  nomination  des  premiers  titulaires  universitaires  de  la  discipline  après  la  mise  en  place  de  la 
commission nationale d’intégration.  Il  faut  réclamer ces mesures en urgence et  répéter  que nous 
n’accepterons pas que les chefs de clinique soient nommés sans que des titulaires ne le soient. 
De la même manière, le fonctionnement des DUMG ne sera possible que si un nouveau plan de 
nomination d’enseignants associés est décidé, afin que toutes les tâches universitaires puissent ^ztre 
assumées, et notamment le stage d’externat en Médecine Générale.

Ces dossiers forment toujours un tout, les ECA, les enseignants associés, les chefs de clinique, les 
titulaires étant les maillons d’une même chaîne.
Rien n’a été acquis facilement. Il en sera de même pour la suite. Mais notre mobilisation a plus fait en 
un an que nous avions fait ou que nous aurions pu faire en plusieurs années. Il faut pour les patients, 
pour les étudiants, les internes et pour nous mêmes que le combat mené soit poursuivi.

A bientôt. Amicalement
 Vincent Renard
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